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Avranches – Rue Saint-Gaudens, rue
de Brémesnil et rue du Pot-d’Étain
Surveillance de travaux (2014)
Daniel Levalet
1 Des  observations  archéologiques  ont  été  réalisées,  entre  les  mois  de  mars  et  de
mai 2014, sur une partie de la deuxième tranche de travaux de rénovation de différents
réseaux,  dans  les  rues  Saint-Gaudens,  de  Brémesnil  et  du Pot-d’Étain.  La  première
tranche,  conduite  en 2013,  dans  les  rues  Saint-Pierre,  des  Fontaines-Couvertes,  des
Trois-Rois  et  sur  la  place  Saint-Gervais,  n’a  pas  donné  lieu  à  une  surveillance
archéologique. On sait simplement, puisque une partie des remblais a été déposée sur
une propriété privée, que du matériel céramique allant du Ier s. (urne globulaire à lèvre




2 Plusieurs structures archéologiques ont pu être observées de l’extérieur de l’emprise du
chantier, puisqu’à l’époque l’autorisation de surveillance n’avait pas été donnée. La rue
Saint-Gaudens  a  été  percée  lors  de  la  reconstruction  du  quartier  consécutive  aux
bombardements de 1944. Elle a été tracée sur des espaces constitués essentiellement de
jardins.  Les  deux  murs  observés  étaient  environnés  d’une  couche  de  destruction-
remblai  contenant  des  TCA  et  des  coquillages  (huîtres  surtout)  qui  caractérisent
habituellement,  sur  Avranches,  les  niveaux  antiques :  leur  orientation  (est-ouest  et
nord-sud) s’inscrit dans celle du réseau viaire de l’époque romaine. D’autre part, au
carrefour avec la rue Saint-Gervais, le niveau supérieur de la chaussée du Cardo B a de
nouveau été observé, à un mètre de profondeur environ.
 
Rue de Brémesnil
3 L’aspect actuel de la rue (tracé rectiligne et bâtiments) ne date que de la fin du XIXe s. Il
n’existait  auparavant  qu’un  chemin  dit  « rue  de  Mortain »  bordé  de  jardins  et  de
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quelques maisons.  La rue suit  une pente régulière de l’ouest vers l’est,  s’élevant de
7,50 m entre le carrefour de la rue Saint-Gervais et la place Croix-des-Perrières. Sur
près de 200 m, cinq sites que l’on peut raisonnablement dater de l’époque romaine ont
été observés, ainsi que trois structures qui peuvent remonter au Moyen Âge ou à la
période moderne.
4 Entre la rue Saint-Gervais et la rue Ormont, deux bâtiments ont été mis au jour. La
technique  de  construction  (petit  appareil,  présence  de  chainage  de  briques  pour
certains murs) et l’orientation des murs correspondent à ce que l’on sait des bâtiments
gallo-romains déjà découverts à Avranches.  Mais aucun niveau d’occupation n’a été
observé.
5 Aux abords du carrefour de la rue de Brémesnil avec les rues Morin et Ormont, c’est un
ensemble  constitué  de  deux  chaussées  et  d’un  bâtiment  doté  d’un  sol  de  béton de
tuileau qui a été observé. Ce dernier était longé par une chaussée orientée nord-sud
représentant sans doute le prolongement du Cardo A, déjà observé sur les sites AVR-17
(1988) et AVR-18 (1990) : plusieurs niveaux de recharge de chaussée étaient visibles sur
plus d’un mètre d’épaisseur. Le sol du bâtiment était recouvert par une couche très
noire contenant cendres et charbons de bois, mortier et TCA, résultat vraisemblable
d’un  incendie.  La  profondeur  relative  du  sol  de  béton  par  rapport  aux  premiers
bâtiments doit être appréciée au regard de la pente actuelle de la rue. Il est possible
qu’à  l’époque  romaine,  on  ait  eu,  dans  ce  secteur  de  la  ville,  une  succession  de
bâtiments séparés par des escaliers ou de petites terrasses.
6 Au sud du carrefour, au débouché de la rue Morin, une autre zone de chaussée a été
mise  au  jour.  Le  problème  est  qu’elle  est  désaxée  vers  l’ouest  par  rapport  à  la
précédente,  et  qu’elle  ne  s’aligne  pas  non  plus  sur  la  voirie  découverte  en 1991  et
fouillée en 1994, un peu plus au sud, dans le secteur des anciennes usines Lemerre.
D’autre part, au niveau de la rue Morin, la surface représentée par ces divers indices de
chaussée  est  assez  vaste  et  nous  nous  demandons  si  nous  ne  sommes  pas,  là,  en
présence d’un carrefour entre, d’une part, un prolongement du Cardo A vers le sud et,
d’autre  part,  un  Decumanus hypothétique,  vers  l’ouest,  que  nous  avons  appelé
Decumanus 5.
7 Enfin, à l’est du carrefour, deux autres bâtiments, dont les murs étaient très dégradés,
montraient eux aussi des signes de destruction par incendie. En haut de la rue, l’arène
et  la  roche sont  de plus en plus proches de la  chaussée actuelle  jusqu’à quasiment
affleurer  au  carrefour  avec  la  place  Croix  des  Perrières.  La  présence  de  niveaux
archéologiques gallo-romains cesse à une cinquantaine de mètres de la place Croix-des-
Perrières.
8 Outre  les  structures  antiques,  nous  avons également  observé deux murs  sans  liant,
d’orientation  légèrement  différente  du  parcellaire  gallo-romain,  et  pouvant
représenter des murs de jardins ayant bordé le chemin médiéval ou moderne. Enfin,
face au no 2 de la rue (AP 75), dans la paroi sud de la tranchée, est apparu le cuvelage
d’un puits dont la margelle affleurait pratiquement sous la chaussée.
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Fig. 1 – Mur gallo-romain mis au jour dans la tranchée rue de Brémesnil
 
Rue du Pot-d’Étain
9 Les bombardements de juin 1944 ont détruit et incendié la totalité des maisons bordant
la rue du Pot d’Étain. Lors de la reconstruction, les gravois sont restés en partie sur
place et, surtout, l’axe de la rue a été déplacé vers le sud. La tranchée des travaux de
réfection  des  réseaux  a  donc  recoupé,  sur  la  longueur,  les  façades  des  anciennes
maisons. Ont été mises au jour les fondations des caves, avec des murs rubéfiés et des
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